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N
ous sommes encore en pleine 
crise de Covid 19 et nous 
regardons au loin, nous guet-
tons la sortie, le bout du tun-

nel, la relance. Ce que nous léguera cette 
période, nous n’en savons rien. Tant que 
nous ne savons pas la fin du film, nous ne 
pouvons que nous livrer à des conjectures 
sans vérifications. Et des espoirs...
Et si demain, l’humanité n’éprouvait plus 
les effets néfastes de l’âpreté au gain, de 
la fièvre du court terme ? 
Si la raison l’emportait 
durablement, si les profi-
teurs, les illusionnistes ces-
saient de nous faire croire 
au Père Noël, et que nous 
retrouvions le chemin de la 
sagesse ? Peut-être pourrions-nous penser 
à l’avenir d’une autre façon.

On ne naît pas chrétien,  
on le devient
Parce qu’être chrétien, c’est tout simple-
ment voir l’avenir autrement que matériel ; 
on ne naît pas chrétien, on le devient. Si la 
foi se reçoit en héritage, elle ne fait pas de 
nous des rentiers ; il nous faut l’entretenir. 
Au début de la vie, nous nous trouvons sur 
un petit sentier qui tout à coup débouche 
sur la grand’route : il faut faire un choix ; 
pour aller là où nous voulons, faut-il tour-
ner à droite ou à gauche ? Si par chance 
nous choisissons la bonne direction, cha-
cun de nos pas nous rapprochera du but, 
mais si nous nous égarons le retour est tou-
jours possible.
Pour prendre la bonne direction, celle où 
nous ne nous sentirons pas submergés par 
les problèmes, où nous relativiserons les 
conséquences de nos actes, peut-être pour-
rions-nous nous tourner vers Jésus, car s’il 
en est un qui n’a pas réussi sa vie maté-
rielle, c’est bien lui. Et pourtant ! C’est un 
homme, pleinement homme, vivant son 
humanité jusqu’au bout. Un homme qui 

rit, qui pleure, qui boit, qui mange, qui a 
des amis, qui assume la souffrance et la 
mort. Un homme libre par excellence, un 
homme qui a un Père, un Père à qui il parle, 
un Père qu’il aime, un Père qu’il cherche 
à nous faire connaître, dont il veut nous 
révéler la tendresse. 
La tendance du monde d’aujourd’hui c’est 
la dispersion. La tentation est grande de 
vivre avec un téléphone à l’oreille ou un 
casque sur la tête. Mais pourtant, il faut 

être conscient que le voyage 
aura un terme et se poser la 
question du sens à donner à 
son existence.
Être en équilibre avec soi-
même, ne pas chercher à 
atteindre des sommets, se 

contenter de ce que l’on a, trouver le bon-
heur dans nos petits instants de chaque 
jour, et d’en atteindre la fin avec calme, 
confiance et sérénité serait déjà tout un 
programme.
Et pourquoi-pas nous déranger pour Dieu ? 
Entendre sa parole, ouvrir nos oreilles et 
nous lancer à sa suite sur les chemins de 
l’exode ? 
À Tibhirine, les sept moines de l’Atlas n’ont 
pas cherché à imposer leur vérité ; ils ont 
tout simplement vécu au coude à coude 
fraternel avec les musulmans. Ils avaient 
aimé tout simplement, et c’est la base de 
la sainteté.
Rappelons-nous que le visage que nous 
donnons de notre vie doit être un visage 
d’Église. L’Esprit ne nous invite pas à rêver 
d’une église conforme à nos désirs, mais là 
où nous sommes, à nous laisser guider par 
son souffle et devenir les humbles bâtis-
seurs du royaume. Croire, c’est naviguer de 
nuit : on n’a pas de certitude, rien que des 
probabilités ; aucune assurance, rien que 
des vraisemblances, et quand on regarde la 
nature, que l’on voit l’immensité du monde 
connu et inconnu, l’évidence saisit : il y a 
bien « une force » derrière tout cela !

Disciple de Jésus-Christ, le chrétien s'engagage 
à suivre son exemple. Il compte sur lui et s'unit à lui.

Accueillir l'appel 
du Christ
Dieu, infiniment parfait et bienheureux  
en lui-même, dans un dessein de pure 
bonté, a librement créé l’homme pour  
le faire participer à sa vie bienheureuse.
C’est pourquoi, de tout temps et en tout 
lieu, Il se fait proche de l’homme.
Il l’appelle, l’aide à le chercher,
à le connaître et à l'aimer de toutes
ses forces. Il convoque tous les hommes 
que le péché a dispersés dans l’unité
de sa famille, l’Église.
Pour ce faire, Il a envoyé son Fils
comme Rédempteur et Sauveur
lorsque les temps furent accomplis.
En Lui et par Lui, Il appelle les hommes 
à devenir, dans l’Esprit Saint, ses enfants 
d’adoption, et donc les héritiers de sa vie 
bienheureuse.
Pour que cet appel retentisse par toute
la terre, le Christ a envoyé les apôtres 
qu’Il avait choisis en leur donnant mandat 
d’annoncer l’Évangile : « Allez, de toutes 
les nations faites des disciples, les 
baptisant au nom du Père et du Fils
et du Saint-Esprit, et leur apprenant
à observer tout ce que je vous ai prescrit. 
Et moi, je suis avec vous pour toujours, 
jusqu’à la fin du monde » (Mt 28, 19-20).
Forts de cette mission, les apôtres
« s’en allèrent prêcher en tout lieu,
le Seigneur agissant avec eux
et confirmant la Parole par les signes
qui l’accompagnaient » (Mc 16, 20).
Ceux qui à l’aide de Dieu ont accueilli 
l’appel du Christ et y ont librement 
répondu, ont été à leur tour pressés
par l’amour du Christ d’annoncer partout 
dans le monde la Bonne Nouvelle.
Ce trésor reçu des apôtres a été gardé 
fidèlement par leurs successeurs.
Tous les fidèles du Christ sont appelés
à le transmettre de génération
en génération, en annonçant la foi,
en la vivant dans le partage fraternel
et en la célébrant dans la liturgie
et la prière (cf. Ac 2, 42). Cf. CEC

Père Gabriel Ekani, Sac
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Il faut tâcher 
de vivre

avant de mourir. 
Jean d'Ormesson

question de foi

Devenir chrétien
et le rester
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Devenir chrétien :  
comment est-ce possible ?
Par le baptême ! Le baptême est le premier 
sacrement, celui qui ouvre la porte vers les 
autres sacrements de l'Église catholique, 7 
sacrements dans l’Eglise catholique : confir-
mation, eucharistie, sacrement de récon-
ciliation, sacrement de l’ordre, mariage et 
onction des malades.
Le baptême est une deuxième naissance qui 
nous donne la vie en Dieu. C’est un cadeau 
de Dieu. Il est étroitement lié à la profes-
sion de foi, au Credo, quel que soit l’âge du 
futur baptisé.
Pour un bébé, ce sont les parents qui 
engagent leur foi, mais un enfant de six à dix 
ans est capable de comprendre et d’expri-
mer sa foi. Un adulte recevra dans une célé-
bration le Credo et le dira à son tour. C’est 
pourquoi, il faut un temps de préparation 
pour les parents pour prendre conscience 
de cet engagement qu’ils prennent pour 

leur enfant : l’éduquer dans la foi. Pour les 
adultes, un temps de catéchuménat (temps 
de préparation aux sacrements) peut faire 
grandir en eux cette foi naissante.

Le rite du baptême,  
en quoi consiste-t-il ?
Le baptême est le rite de l’eau, par immer-
sion ou par affusion sur le front, cette eau 
qui nous fait renaître à une vie nouvelle. 
Ambivalence de l’eau, source de vie et 
source de mort. « Ignorez-vous que baptisés 
dans Christ Jésus, c’est dans sa mort que tous 
nous avons été baptisés ? Nous avons donc 
été ensevelis avec lui par le baptême dans la 
mort, afin que, comme le Christ est ressus-
cité des morts par la gloire du Père, nous 
vivions, nous aussi dans une vie nouvelle. » 
saint Paul dans l’épître aux Romains (6, 3-4) 
Nous sommes baptisés par le Père, qui fait 
de nous des enfants adoptifs, par le Fils qui 
fait de nous ses frères et par L’Esprit qui 
vient en nous faire sa demeure.

Marjorie, nouvelle baptisée
« Je souhaitais faire partie 
de la communauté »
Marjorie a été baptisée au mois 
d’octobre, elle témoigne…

Marjorie, peux-tu nous parler de ce désir  
d’être baptisée ?
Plusieurs événements m’y ont conduit. 
Tout d’abord, la rencontre avec Nicolas, 
mon mari, qui lui est baptisé et a fait sa 
première communion. Ensuite, la préparation 
à la communion de mon fils qui me posait 
des questions auxquelles je ne savais pas 
répondre. C’est tout ça qui m’a amené à 
réfléchir. Finalement cette réflexion m’a amené 
à me rendre compte que j’avais la foi et que 
je souhaitais faire partie de communauté 
paroissiale.

C’est ce qui t’a amené à venir frapper à la 
porte de l’église. J’imagine qu’il y a eu une 
préparation, des rencontres avec d’autres 
chrétiens ?
Oui, une équipe de quatre personnes  
s’est constituée pour la préparation  
au baptême, c’était formidable.  
Elle a su s’adapter, m’accompagner tout  
au long du parcours et m’aider à faire grandir 
ma foi. Tout cela sans jugement. Ainsi, j’avais 
l’impression d’être la bienvenue.

Tu devais être baptisée la nuit de Pâques 2020, 
mais la pandémie a tout bouleversé, comment 
as-tu vécu ce report ?
Nous avons vécu une année particulière.  
Ce n’était pas évident, pourtant ce décalage  
n’a fait que renforcer ma foi et ma confiance  
au Seigneur (c’est à ce moment-là que mon fils 
et moi-même nous nous sommes mis à prier  
le soir avant d’aller nous coucher). Et d’un autre 
côté, j’ai vécu des moments que je n’aurai pas 
pu vivre : rencontre avec les sœurs du Carmel 
de Lectoure, et un scrutin vécu à la chapelle 
d'Aurenque…

Finalement le grand jour est arrivé,  
comment as-tu vécu le Baptême ?
Le jour du baptême, malgré une cérémonie 
masquée, j’ai vraiment ressenti l’accueil dans  
la communauté. J’ai vraiment eu l’impression 
de faire partie de cette grande famille 
chrétienne. C’est difficile à expliquer, je n’ai pas 
de mots. Des personnes que je ne connaissais 
pas sont venues me souhaiter la bienvenue.

Et maintenant, quelle suite ?
J’espère pouvoir œuvrer activement au sein  
de notre Église. Je ne sais pas comment,  
pour le moment j’assiste à la messe le plus 
souvent possible en famille.

ÊTRE CHRÉTIEN, C’EST…
• Parler au Seigneur, le prier, lui demander pardon, « l’engueuler », 
et finalement le remercier pour toutes ses grâces.
• Être attentif à ce qu’il demande ; ne pas rester en club fermé : c’est si confortable 
d’être entre soi ! Mais il faut nous ouvrir à ceux qui sont le plus éloignés.
« Écoute, apprendras-tu à m’écouter de loin
Il s’agit de pencher le cœur plus que l’oreille
Tu trouveras en toi des ponts et des chemins
Pour venir jusqu’à Moi qui regarde et qui veille. » Jules Supervielle
• Demander, dans les multiples choix que propose la vie : « Jésus que ferais-tu  
à ma place ? »

Le baptême est le premier sacrement, 
deuxième naissance qui nous donne la vie en Dieu.
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TÉMOIGNAGE D’UNE PAROISSIENNE
Je suis issue d’une famille catholique et pratiquante. Depuis ma petite enfance, 
je fréquente les bancs de l’église. Ma foi, je l’ai reçue en héritage. J’ai en moi 
un besoin de spirituel qui explique peut-être ma « persévérance ». 
J’ai épousé un homme qui a aussi la foi. Ensemble, nous avons essayé de transmettre 
à nos enfants nos valeurs chrétiennes.
Le monde actuel fait tout pour nous éloigner de Dieu. Le matérialisme a le dessus. 
Je regarde tous ces bouleversements auxquels notre Église n’échappe pas 
avec un peu d’inquiétude mais je crois que Dieu ne nous laissera pas tomber 
et il nous appelle à aller de l’avant, à s’adapter. 
J’essaie de garder ma lampe allumée par la prière, la lecture de la Bible et d’ouvrages 
sur la spiritualité. Je m’intéresse également aux autres grandes religions. 
Elles se rejoignent sur de nombreux points. J’espère dans les hommes 
de bonne volonté. Nous avons tous à apprendre les uns des autres.  N.M.

Dossier réalisé par l'équipe  
de Fleurance

Question de foi

Qui est Dieu ? Qui est-il
pour moi ? Que suis-je pour Lui ?

L
a première caractéristique du 
chrétien est la recherche de 
sens : essayer de développer ce 
qu’il y a de meilleur en soi et 

dans les autres en se donnant une dimen-
sion ; par exemple, le patron qui dit à 
son tailleur de pierre : «Tu ne fais pas que 
tailler de la pierre, tu construis une cathé-
drale.» Une existence marquée par le rap-
port à Dieu se met à l’écoute d’une voix, 
et la vie prend son sens dans la réponse 
à cette voix.

Au sein des mauvaises nouvelles que nous 
annoncent journellement les médias, il en 
est une de bonne : la mort n’aura jamais le 
dernier mot et ce malgré les apparences : 
ceux que nous avons connus et aimés 
continuent à être là dans une espèce de 
sérénité inaccessible.
L’existence humaine est une succession de 
joies, de difficultés, de douleurs, de bon-
heur et de réflexion. Tout comme le peuple 
juif traversant le Sinaï pour rejoindre la 
terre promise, nulle époque n’est épargnée 

par les divisions humaines, les lâchetés, les 
incompréhensions, le mépris et le doute. 
Nous pensions qu’après la Seconde Guerre 
mondiale, les générations suivantes 
seraient épargnées par l’horreur connue 
par nos aînés. Hélas, non ! Nous avons 
à affronter, nous aussi, le mensonge, la 
division et certains se prennent pour des 
dieux ! 
Heureusement, de grandes saintes et 
saints ou personnages connus (sœur 
Emmanuelle, saint Jean-Paul 2, l’abbé 
Pierre), les miracles à Lourdes et d’autres 
manifestations de notre Créateur, nous 
apaisent et nous rassurent, quant à la 
grande réconciliation qui nous attend dans 
l’au-delà, dans une vie sans mort, sans 
maladie, sans jalousie, en toute fraternité.
Alléluia, que la joie illumine notre vie, que 
l’espérance ne nous fasse jamais douter 
de Dieu, que la charité nous transfigure 
pour être de vrai témoin de l’amour du 
Père. Alléluia !
 

Si tu fais un vœu,
 c’est parce que tu vois tomber une étoile

Si tu vois tomber une étoile, 
c’est parce que tu regardes le ciel

Si tu regardes le ciel, 
c’est parce que tu crois en quelque chose.

Bob Marley
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Comprendre et être compris : 
le rêve de l’homme et…  
de Dieu

L
a Bible nous apprend que le 
rêve le plus ancien de Dieu est 
d’établir une relation avec l’hu-
manité, fondée sur la parole et 

la discussion. La langue est donc essen-
tielle dans la prière pour comprendre et 
être compris. Elle est le moyen majeur de 
ce dialogue attendu par Dieu. Nées dans 
le Bassin méditerranéen, les premières 
prières de l’Église sont formulées en grec 
– la langue des échanges internationaux, 
de la philosophie, des arts – et en latin – 
la langue pratiquée par un grand nombre 
d’habitants de l’Empire. Le latin s’impose 
donc naturellement à l’Église catholique 
romaine. 
Avec le temps, les langues nationales 
se forgent, faisant du latin, en dehors 
de la liturgie (1), une langue d’érudits. 
Aujourd’hui, cette langue est morte. Et, 
si certains l’utilisent encore dans leurs 
prières, rares sont ceux à en saisir toutes 
les nuances. Au XVIe siècle déjà, le protes-
tantisme comprend que le développement 
de son œuvre réformatrice n’est possible 
que si ses fidèles s’adressent à Dieu dans 
leur langue. La Bible, pour être lisible de 
tous, est donc traduite en langue verna-
culaire (2). Les protestants renouent ainsi 
avec le projet initial qui avait fait choi-
sir le latin, plus de mille ans auparavant : 
comprendre ce que l’on dit et ce qui est 
dit. Au concile (3) de Trente, en réponse au 
protestantisme, les évêques envisagent la 
liturgie catholique en langues locales. Ils y 
renoncent, de crainte de porter atteinte à 
l’unité, ou l’uniformité, de la prière de tous 
les catholiques qui, à cette époque, voient 

leur nombre augmenter avec la colonisa-
tion du Nouveau Monde. Grâce aux travaux 
de penseurs, de spécialistes de la liturgie au 
XIXe et au début du XXe siècle, une prise 
de conscience s’impose. Personne ne par-
lant plus latin, les fidèles ne « participent » 
plus à la liturgie. Tout juste assistent-ils à 
la messe, répétant plus ou moins précisé-
ment des prières qu’ils ne comprennent pas 
et laissant aux seuls prêtres le secret des 
formules. Il faut donc retrouver l’élan pre-
mier du rêve de Dieu. C’est tout le travail du 
mouvement liturgique et des papes, de Pie X 
à Pie XII, que le concile Vatican II vient 
couronner en 1963 avec la constitution sur 
la liturgie : Sacrosanctum concilium. 
L’Église y affirme que les fidèles doivent 
pouvoir vivre dans leur relation à Dieu, 
dont la source et le sommet est l’Eucharis-
tie, une « participation pleine, consciente et 
active aux célébrations liturgiques ». 
L’usage des langues vernaculaires s’impose 

donc comme une évidence, pour permettre 
à tous de parler à Dieu et de l’entendre par 
sa parole proclamée, dans la langue de cha-
cun. En 1970, un nouveau missel est pro-
mulgué et utilisé jusqu’à aujourd’hui. 
Mais, fin novembre 2021, les choses 
changent.

Sébastien Antoni, assomptionniste

Enseignant en liturgie à l’Université  
catholique de Lyon, journaliste chez Bayard  

et chroniqueur RCF et au Jour du Seigneur.

(1) Le mot « liturgie » désigne l’ensemble des rites, 

cérémonies et prières dédiés au culte.

(2) Une langue vernaculaire est la langue locale 

communément parlée au sein d’une communauté.

(3) Un concile est une assemblée d’évêques 

et de théologiens se prononçant sur le dogme,

la liturgie et la discipline de l’Église.

Chronique

On nous a changé la messe !
Les plus de 70 ans ont entendu cette expression dans leur enfance. 
Mais, dès le premier dimanche de l’Avent 2021, nul doute que nous entendrons 
à nouveau cette formule. Car oui, la messe va changer ! 
Ou plutôt, ses mots et ses formules vont un peu évoluer. 
C’est une nouvelle traduction du missel romain, initiée il y a plus de vingt ans, qui arrive 
au stade de sa mise en œuvre le 28 novembre prochain. Pourquoi cette nouvelle traduction ? 
Ce sera l’objet de quatre petites chroniques dont voici la première.

5VIES EN LOMAGNE • N°46 • ÉTÉ 2021

Le missel est le livre permettant 
de célébrer la messe et d’y participer. 

Sa nouvelle traduction sera mise 
en œuvre dans toutes les paroisses fran-

cophones le 28 novembre prochain.
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Michèle Darèes, artisan maître verrier

Le vitrail : l’art de filter la lumière
Les couleurs sont projetées dans l’espace, amenuisées, densifiées, calfeutrées, propagées, reflétées…
Elles sont le chant d’une mélodie silencieuse et puissante, qui se joue dans l’espace, sur les murs,
sur les pierres, sur le sol, les voûtes, les plafonds, l’iris de notre œil et résonnent au plus profond
de nous. Tel le son, telles des notes de musique, la lumière pénètre et l’espace et le cœur.
Colorée, elle suscite en nous la vibration d’une palette riche en émotions.
Telles sont ces émotions premières qui ont guidé mon imaginaire et ma vocation.

C
ette vocation s’est d’emblée 
portée sur la restauration et 
la conservation des vitraux 
d’églises. Pratique technique où 

les dix années d’apprentissage avant mon 
installation – cet apprentissage continue 
depuis trente ans tous les jours !– du métier 
de maître verrier se sont conjuguées avec 
des études d’histoire de l’art.
C’est un métier aux multiples facettes : travail 
de chantier avec accès en hauteur, dépose 
et repose, scellement des vitraux dans une 
maçonnerie ; traitement de la serrurerie dans 
laquelle sont posés les vitraux ainsi que bien 
souvent des grillages de protection ; coupe 
du verre et mises en plombs ; peintures sur 
verre et cuissons ; diagnostics, approche et 
traitement scientifique des dommages et 
altérations.
Le travail de création s’enracine dans le ter-
reau des émotions précitées. Tel un orgue qui 
est conçu pour un édifice, avec un volume 
de résonance donné, les vitraux sont réali-
sés « à la mesure » d’un espace, d’un volume, 
de lumières propres à un lieu. Si ce lieu est 
une église, la lumière y est d’autant plus une 
matière symbolique, la manifestation phy-
sique du divin. Maison ou temple, à travers 
les vitraux, la lumière ainsi colorée vient 

habiter l’intérieur et dans la projection sans 
cesse mouvante de reflets colorés, elle est vie.
Installée à Puységur, mon expérience de la 
restauration et de la conservation des vitraux 
va d’interventions sur les vitraux des cathé-
drales de Chartres (XIIIe), d’Evreux (XVe), 
Quimper (XIXe), ou Chigago et l’église de 
l’Académie militaire de West-Point (États-
Unis, XXe siècle) aux vitraux du XIXe siècle 
des églises du Gers ou de demeures de notre 
département. En matière de création, je réa-
lise des oeuvres qui peuvent également asso-
cier des techniques plus contemporaines de 
fusing et de thermoformage.
Mon atelier a reçu le Grand Prix régional des 
métiers d’art en 2008.
Ici, dans nos églises, les vitraux appar-
tiennent au patrimoine du XIXe siècle dans 
leur majorité, certains jamais encore restau-
rés demandent un peu d’entretien. Quand le 
réseau de plomb ou le solin du calfeutrement 
de la fenêtre commence à s’altérer, une inter-
vention rapide permet de limiter les dom-
mages qui peuvent survenir par la suite : 
chutes et bris des verres peints, problèmes 
divers liés au fait que le vitrail ne soit plus 
une clôture étanche et que l’eau, le vent, les 
oiseaux, puissent pénétrer dans l’église ou 
que des micro-organismes tels que des algues, 

©
DR

CONTACT
Presbytère, 135, rue Pasteur, 32 500 Fleurance - Tél. : 05 62 06 11 05 paroisse.fleurance@wanadoo.fr 
http://notredamedefleurance-catho32.cef.fr

Vitrail à Fleurence 
après sa restauration (2012)

des champignons ou des lichens puissent s’y 
développer et créer à leur tour des détériora-
tions. Michèle Darèes

6
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Le Petit Coutche
32480 Berrac

05 62 28 83 40

Au Domaine
Tous les jeudis

du 20 juillet
au 17 août

12, ZA Labarthète 32380 SAINT-CLAR
05 62 66 45 14 - 06 72 48 06 36

miradeolivier@orange.fr

Décoration • Peinture façade • Papiers Peints Pompes Funèbres Bolognini
Accueil des familles - Vente de tous articles funéraires

42, bd Paul Valéry 32500 FLEURANCE
34, rue Nationale 32700 LECTOURE

05 62 06 27 43
pf.bolognini@wanadoo.fr

24h/24 - Dimanches et Jours Fériés

Tél. 05 62 68 80 53
LAVAGE / ENTRETIEN
RÉPARATIONS,
VENTES TOUTES MARQUES

Route d’Agen LECTOURE

GARAGE VENET
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Une année
bien remplie !

©
drLes enfants du catéchisme

M
ardi 1er juin 2021 : der-
nière des quinze séances 
de catéchisme des CM1 
à l’école Saint-Laurent, 

pour l’année scolaire 2020-2021. 
L’année, axée autour des thèmes du 
livre Promesse de Dieu : Dieu marche avec 
nous des éditions Bayard, a été consa-
crée à l’évocation, aux échanges, aux 
réponses et aux questions des enfants 
sur la Création, l’alliance de Dieu avec 
Abraham et Moïse, la vie de Jésus, sa 
sagesse, les manifestations de la puis-
sance de Dieu (les miracles, le mystère 
de Lanciano…), l’abaissement de Jésus, 
Fils de Dieu, jusqu’à sa Passion, sa mort 
et sa résurrection, les témoins du Christ 
(sœur Emmanuelle, l’abbé Pierre, sainte 
Thérèse, Tim Guénard, Mickael Lonsdale, 
Albert Einstein, saint Paul, et aux chants 
(Glorius, Laurent Grybowski…), les 
périodes et les fêtes liturgiques (l’Avent, 

Noël, Le Carême, Pâques, l’Ascension, 
la Pentecôte).
Hors effet « Covid », le taux de présence 
a été de 100 % et les enfants ont montré 
un grand intérêt à l’enseignement, avec 
des questions pertinentes : « Qui étaient 
les parents de Dieu », « Pourquoi Dieu 
a-t-il laissé la méchanceté s’installer chez 
les humains ? », « Pourquoi Jésus s’est-il 
laissé tuer ? »
Mission passionnante d’annoncer aux 
enfants l’alliance de Dieu avec l’huma-
nité, à l’aide de vidéos et de films avec de 
vrais acteurs (la vie de Jésus), qui ont per-
mis aux enfants de se trouver 2 000 ans en 
arrière et d’assister à la venue du Messie.
Seule petite ombre au tableau : l’annula-
tion du pèlerinage diocésain à Lourdes, 
le samedi 10 avril 2021, pour cause de 
Covid. Ce n’est que partie remise !

Bernard Rouffet

SECOURS CATHOLIQUE
L’antenne du Secours catholique de Fleurance située 3 rue de la République,
vous informe de la réouverture au public du vestiaire solidaire et de l’accueil 
personnalisé aux horaires habituels (lundi de 14 heures à 17 heures, mercredi 
de 9 heures à 12 heures et de 14 heures à 17 heures.)
Les bénévoles s’activent toute l’année pour accompagner les plus démunis.

Pour tout renseignement, on peut contacter le 06 79 20 55 63.

C’est le récit de l’histoire aventureuse 
des « six dames étoiles de Compostelle » 
pérégrinant sur le chemin de Saint-
Jacques, empruntant la « voie d’Arles », 
qui passe avant Auch à Montégut 
où habite l’auteur. 
Liliane rencontrait souvent des pèlerins. 
Aussi décida-t-elle, avec cinq autres 
gersoises, de vivre cette aventure 
merveilleuse. Après des entraînements 
pendant l’année, elles commencèrent 
le pèlerinage le 30 mai 2013 pour arriver 
à Saint-Jacques-de-Compostelle, 
le dimanche 17 mai 2019, à raison 
d’une marche quotidienne de vingt-cinq 
à trente kilomètres pendant cinq à six 
jours chaque année. Elles clôturent 
ainsi leur long et périlleux pèlerinage 
de sept ans, témoignage captivant 
qui alterne légendes, descriptions 
des monuments historiques, rencontres 
sur ce chemin, instants d’amitié… 
Recueil original plein de fraîcheur 
et d’authenticité où l’humanité est 
célébrée. Amie de longue date de l’auteur 
de ce livre, je vous invite à le découvrir 
avec le regard de ces six femmes. 
Bonne lecture.

Marguerite Aris

au fil de vos lectures...
Les six dames étoiles  
de Compostelle
De Liliane Siegler



POMPES FUNÈBRES
DE LOMAGNE

Funérarium : 
Av. Pierre de Courbertin FLEURANCE

LECTOURE
85, rue Nationale
Fabien DESBARATS

7j/7 et 24h/24  Tél. 05 62 29 25 90
pfdelomagne@orange.fr

FLEURANCE
60, rue Montablon

Providence DESBARATS

7j/7 et 24h/24  Tél. 05 62 05 64 27
pompesfunebresdelomagne@orange.fr

Audition  Merlet
Vos audioprothésistes dans le Gers
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  AUCH    /   VIC FEZENSAC    /    SAMATAN    /    MIRANDE    /    VALENCE D’AGEN   /    FLEURANCE   /   CONDOM

Sylvie et Éric GRANDÉ
BOULANGERIE - PÂTISSERIE

1, rue Barbacane (à côté de la Poste)

05 62 28 87 44 ou 06 51 82 19 53

49, rue d’Antichan
05 62 68 83 02
LECTOURE

Ouvert le dimanche
1, place de la République
32500 Fleurance
05 62 06 11 42

CARNET DE FAMILLE

Notre-Dame-de-Fleurance

BAPTÊMES
Faire la demande de baptême au moins 
deux mois à l'avance.
Urdens
• 1er mai, Ezio Sorini
Fleurance
• 9 mai, Nylan Dias
• 16 mai, Leylany Maka
• 23 mai, Zélie Valera
• 30 mai, Noah Denquin
SÉPULTURES 
« Dieu donne la vie pour toujours. »
Tourrens
• 13 janvier, André Bourdoncle, 86 ans
Fleurance
• 3 mars, Corine Nazaries, 47 ans
• 9 mars, Marthe Sabathé, 92 ans
• 10 mars, Simone Delbac, 92 ans
• 12 mars, Pierre Aché, 95 ans
• 22 mars, Simone Gratton, 82 ans
• 26 mars, Patrick De Lary, 74 ans
• 31 mars, Anne Campan, 59 ans
• 6 avril, Robert Nazaries, 60 ans
• 7 avril, Andrée Cazeneuve, 85 ans
• 8 avril, Jean Cousinie, 89 ans
• 9 avril, Guy Bartherote, 90 ans
• 23 avril, Jean Denysowyer, 83 ans
• 27 avril, Georgette Cérekwicki, 88 ans
• 7 mai, Lucie Castéran, 93 ans
• 11 mai, Germaine Bessagnet, 94 ans
• 18 mai, Marcelle Barone, 93 ans
• 19 mai, Yves Joncour, 77 ans
• 20 mai, Marcelle Rièges, 97 ans
• 21 mai, Mireille Gomer, 66 ans
Crastes
• 23 mars, Lucienne Ribal, 96 ans
• 27 avril, Bambine Querin, 89 ans
• 26 mai, André Péralo, 88 ans
Lagarde
• 2 avril, Victor De Groote, 98 ans
Pis
• 8 avril, Bernard Guinle, 57 ans
• 13 avril, Patrick Guinle, 59 ans
• 30 avril, Francis Devèze, 67 ans
Roquefort
• 9 avril, Angèle Capitani, 96 ans
Montestruc
• 10 avril, Juliette Courtade, 97 ans
Sainte-Christie
• 22 avril, Gérard Labissy, 93 ans
Goutz
• 28 avril, Gérard Baylac, 88 ans

Mirepoix
• 3 mai, Francis Céladin, 67 ans
Lamothe Goas
• 25 mai, Joséphine Sarramejean, 100 ans

Saint-Jacques-en-Lectourois

BAPTÊMES
Lectoure
• 4 avril, Lucille Carcy
• 15 mai, Naomi Ardegier-Degers
• 22 mai, Énola et Tiago Huot-Glaunec
Plieux
• 24 mai, Charles-Espérance Boutan
MARIAGE
• 8 mai, Donovan Sokambi et Alice Roussy
SÉPULTURES
Castet-Arrouy 
• 3 mars, Christine Thivant, 85 ans
• 10 mars, bébé Dayann, 5 jours
• 21 avril, Gilbert Vanneste, 61 ans
• 3 mai, Louis Carayon, 89 ans
Gimbrède
• 18 mai, Joseph Tournayre, 95 ans
Lectoure
• 4 mars, Claude de Campo, 74 ans
• 18 mars, Isabelle Robitaillié, 50 ans
• 29 mars, Jérôme Bourgarde, 51 ans
• 3 avril, Marie-Madeleine Schimdt, 88 ans 
• 14 avril, Nicole Goutin, 81 ans
• 20 avril, Bernard Mary, 90 ans
• 26 avril, Pierre Paillès, 86 ans
• 6 mai, Christian Loubet, 82 ans
• 11 mai, René Castaing, 97 ans
• 11 mai, Claudette Koczerka, 85 ans
• 21 mai, Christiane Delsol, 74 ans
Marsolan
• 22 avril, Nadia Guibert, 60 ans
Mas d'Auvignon
• 19 mars, Zygnunt Pysz, 88 ans
Miradoux
• 22 avril, Marguerite Delpoux, 86 ans
Pergain-Taillac
• 7 mai, Pierre Denaux, 67 ans
Pouy-Roquelaure
• 31 mars, Raymond Long, 73 ans
Sempesserre
• 18 mars, Agostina Grattieri, 94 ans
Terraube
• 23 mars, Francis Laffargue, 82 ans

Notre-Dame-de-Tudet-Saint-Clair

BAPTÊME
• 27 mars, Luna Louise Bigourdan
SÉPULTURES
Bives
• 28 mai, Mériem Deloche, 87 ans
Gaudonville
• 20 avril, André-Marc Roiter, 69 ans
• 5 mai, Marie-Antoinette Lafforgue, 92 ans
• 21 mai, André Arnal, 92 ans
• 31 mai, Olivier Villadieu, 81 ans
Mauroux
• 20 avril, Clément Ricaut, 84 ans
• 28 avril, Alfred Simorre, 86 ans
Pessoulens
• 19 mai, Jean Balère, 84 ans
Pordiac
• 23 avril, Rose-Marie Aoueille, 90 ans
Saint-Clar
• 23 mars, Paul Labriffe,  75 ans
• 23 avril, Thierry Palue, 58 ans
• 4 mai, Célestin Aimar, 95 ans
• 17 mai, François Coccalotto, 81 ans
• 25 mai, Nadine Bequié, 74 ans
Saint-Créac
• 6 avril, Élie Fattori, 92 ans
Tournecoupe
• 18 mars, Andrée Ducousso, 96 ans
• 16 avril, Denise Gouze, 93 ans

Saint-Blaise-du-Fezensaguet

SÉPULTURES
Mauvezin
• 23 février, Yolande Manas, 81 ans
• 16 mars, Denise Merle, 87 ans
• 23 mars, Lilia Gaïardo, 96ans
• 8 avril, Simone Philip, 68 ans
• 6 mai, Jean Duez, 90 ans
• 15 mai, Ernest Baleur, 90 ans
Monfort
• 4 mars, André Labia, 87 ans
• 18 mars, Baldine Commère, 94 ans
• 20 avril, Monique Vincent, 91 ans
Sarrant
• 5 mars, Paul Rivière, 93 ans
Solomiac
• 13 avril, Louis Perollet
• 11 mai, Michel Galinier, 91 ans
Lauret—Sainte-Gemme
• 23 avril, Laurence Paque, 90 ans
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V
euve d’un aumônier d’hôpi-
tal psychiatrique et ancienne 
directrice d’un centre d’accueil 
pour femmes en difficulté 

créé par le diocèse de Poitiers, Nicole vit 
actuellement dans le même village gersois 
que son fils et reçoit régulièrement ses 
trois petits-enfants. Elle a déjà assumé, 
dans le diocèse de Bordeaux, une mission 
semblable à celle qui a été confiée, en juil-
let 2018, par Mgr Gardès, à une équipe 
pluridisciplinaire autour de Mgr André 
Maigné. Trois zones d’intervention ont 
été définies : l’Armagnac, la Rivière-Basse 
et l’Astarac et chacun des membres peut 
demander un conseil aux autres membres 
pour des points particuliers. Le fait de tra-
vailler en équipe, de pouvoir rencontrer 
régulièrement l’évêque et de participer à 
des rencontres régionales, trois fois par 
an, ou même nationales, une fois par an, 
est appréciable. Les membres de l’équipe 
portent une attention particulière à l’équi-

libre de vie des prêtres du diocèse, mais 
sont plus spécialement en contact avec 
ceux qui connaissent des problèmes de 
santé. Cette attention de la communauté 
ecclésiale est une chose relativement nou-
velle pour beaucoup de prêtres qui ont eu 
plus l’habitude d’écouter que d’être écou-
tés ou de se confier sur leurs problèmes 
personnels. Il est vrai que, généralement, 
cette écoute était dévolue à la proche 
famille du prêtre (nombreuse pour cer-
tains, beaucoup moins pour d’autres). Les 
relations de confiance mises en place par 
l’équipe permettent parfois aux uns et aux 
autres de trouver une meilleure hygiène de 
vie, et ont incité certains à savoir prendre 
du temps pour eux. L’équipe, en lien avec 
la CAVIMAC et la mutuelle Saint-Mar-
tin, est attentive au confort matériel des 
prêtres visités, et participe à la mise en 
place de mesures d’adaptation du loge-
ment par exemple. 

Joseph Bec

2021 : UNE ANNÉE PAS COMME LES AUTRES  
POUR LES PÈLERINS DU CHEMIN DE COMPOSTELLE

Nicole Parisot travaille en équipe au service des prêtres de notre diocèse confrontés à des problèmes de santé. 

Portrait : Nicole Parisot

Une attention particulière 
à la santé des prêtres 

Billet • Emmanuel et Véronique Delor, responsables de la pastorale des chemins de Saint-Jacques

Cette année, la fête de Saint-Jacques le Majeur (25 juillet) 
tombera un dimanche, ce qui fait de 2021 une année jubilaire 
ou année sainte compostellane. Une indulgence plénière 
(rémission de tous les péchés) y est associée, sous réserve 
de visiter la cathédrale, y prier pour les intentions du pape et 
recevoir le sacrement de réconciliation et l’Eucharistie. On 
pourra entrer dans la cathédrale par la porte sainte, ouverte 
le 31 décembre par le délégué du pape, qui a annoncé la 
prolongation du jubilé en 2022 en raison des circonstances 
sanitaires particulières.
Dans le cadre de ses missions, Emmanuel Delor, délégué 
diocésain à la pastorale du Chemin de Saint-Jacques, veille à 
proposer des solutions d’hébergement chrétien aux pèlerins. 
Son épouse, Véronique, est responsable de l’accueil au pres-

bytère de Lectoure. Crise oblige, cette année le nombre d’hé-
bergés sera réduit à cinq par nuit, et les mesures d’hygiène 
renforcées. « Dans tous les hébergements, le nombre des 
accueillis entre avril et octobre sera restreint, ce qui deman-
dera aux pèlerins, attendus en nombre – on commence déjà 
à en voir – de s’organiser en amont » souligne Emmanuel 
qui entretient des relations cordiales avec les hébergements 
laïques. À Lectoure, tous les dix jours, se succèdent des 
équipes de deux hospitaliers qui assurent l’organisation des 
hébergements : accueil, repas, linge, ménage. La coordina-
tion de ce service pourra être compliquée en cas de prolon-
gation du confinement des régions d’où viennent certains 
bénévoles. 

Béatrix de LamBertye 

en novemBre dernier, La conférence épiscopaLe française puBLiait Les résuLtats d’une enquête sur La santé des prêtres, 
pour en savoir pLus : https://egLise.cathoLique.fr/actuaLites/etude-sante-pretres-activite/
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C’est une nouveauté dans la vie 
des prêtres d’apprendre à prendre 

du temps pour eux.

ÉGLISE DU GERS EN MOUVEMENT • I
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«La nature profonde de l’Église s’exprime dans une 
triple tâche : annonce de la Parole de Dieu (kerygma-
martyria), célébration des sacrements (leitourgia), 
service de la charité (diakonia). Ce sont trois tâches 

qui s’appellent l’une l’autre et qui ne peuvent être séparées l’une de 
l’autre. La charité n’est pas pour l’Église une sorte d’activité d’assis-
tance sociale qu’on pourrait aussi laisser à d’autres, mais elle appar-
tient à sa nature, elle est une expression de son essence elle-même, à 
laquelle elle ne peut renoncer. » (Benoît XVI dans Deus caritas est)

Avec plus d’un milliard de baptisés (18 % de la population mon-
diale), l’Église catholique est l’une des plus anciennes institu-
tions religieuses et a joué un rôle fondamental à travers l’his-
toire, en particulier dans le monde occidental. Malgré tout ne 
reste-t-elle pas un peu mystérieuse ?
À partir de quelques témoignages locaux, nous avons essayé 
d’en savoir plus.

catherine thoreau

CHARLES, 
curé administrateur

II • ÉGLISE DU GERS DANS LA SOCIÉTÉ

Je suis administrateur des paroisses Saint-Roch-d’Arros-
Baïse (vingt-cinq communes) et de Saint-Fris-d’Anglés 
(dix communes). Habitant à Auch, je suis à 37 km de 
Miélan et 35 km de Bassoues-Montesquiou. J’assure 
le service dominical des deux paroisses (9 h 30 et 11h) 
parfois aidé d’un autre prêtre. Il en est ainsi des autres 
sacrements, les laïcs assurent seuls les funérailles. 
Ma fonction essentielle est de bâtir, avec l’Équipe 
d’animation pastorale (l’EAP) la communion entre
tous les acteurs, pour vivre la charité que nous confi e
le Christ à travers la triple mission de l’Église : annonce 
de la Parole de Dieu, prière et sacrements, témoignage 
et engagement des chrétiens. Pour ces différentes 
missions, des équipes sont à l’œuvre, nous devons veiller 
à ce que personne ne « s’installe à son compte » même 
avec beaucoup de générosité ! À 82 ans, je ne pense pas 
assumer cette fonction très longtemps. Une recherche 
est indispensable dans le diocèse : l’avenir ne sera
pas la reproduction du passé !

Bernadette armengaud

JACQUELINE, 
laïque et responsable d’Église 

Mariée, trois enfants, habitant 
près de l’Isle-Jourdain, j’ai été 
nommée au 1er janvier 2017, 
Laïque en mission ecclésiale 
(LEME) dans le secteur de la 
Save-Gimone, à mi-temps.
Je suis chargée de la 
catéchèse, de l’éveil à la foi 
ainsi que la préparation au 
baptême et à la communion 
pour les 6-11 ans. 
Je partage ce secteur avec une 
autre LEME, Mme Fontaine, 
qui s’occupe de l’aumônerie des collégiens et des 
lycéens. Toutes deux, nous participons au conseil 
pastoral de secteur (CPS) et faisons partie de l’équipe 
diocésaine de la Pastorale des enfants, des jeunes 
et des vocations. Je coordonne trente-cinq catéchistes 
et animateurs qui m’aident dans ma tâche, 
en lien étroit avec nos curés de paroisses 
sous la responsabilité desquels je travaille.
Pour les enfants et leurs familles, nous proposons 
des temps forts en secteur (journée du Pardon, sortie 
de fin d’année en famille, pèlerinage à Lourdes…) 
en plus des séances caté et des messes des familles. 
Ayant un autre emploi à mi-temps, je veille à garder 
un bon équilibre de vie spirituelle, pastorale et 
personnelle entre famille et travail. Ma mission me 
nourrit, m’aide à grandir dans ma foi. Je prie 
et je médite régulièrement la Parole de Dieu.

JacqueLine LecaiLLer 

POURQUOI Y A-T-IL 
DEUX PAPES ?
En réalité, il n’y a qu’un seul pape qui est actuellement 
le pape François. Benoît XVI n’est plus pape, il a renoncé 
à sa charge (ce qui est son droit). Par politesse, on peut 
parler de lui comme ancien pape ou mieux comme pape 
émérite, mais il n’a aucun pouvoir ni prérogative. 

L’abbé Charles Ferran
 a toujours travaillé 
avec les laïcs.

Institutions religieuses

Rouages de l’Église
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CURÉ, ADMINISTRATEUR PAROISSIAL 
Un curé est un prêtre qui a la charge d’une ou plusieurs 
paroisses. En cas d’impossibilité, il peut être remplacé 
par un prêtre administrateur paroissial qui aura le 
même pouvoir mais pour un temps déterminé. Des laïcs 
(hommes ou femmes) peuvent assurer une participation 
à la charge pastorale d’une paroisse, lorsque le curé est 
éloigné ou surchargé.
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RUBRIQUE

PARABOLES 32 • N°128 • MAI-JUIN 2021

ET UN 
ARCHEVÊQUE 
ALORS ?
C’est l’évêque qui anime le travail 
en commun de plusieurs évêques 
d’une région (province). Le diocèse 
d’Auch fait partie de la province 
de Toulouse, son archevêque est 
l’évêque de Toulouse. 
Mais Auch ayant été, autrefois, 
chef-lieu de province, son évêque 
porte toujours le titre (honorifique) 
d’archevêque. C’est pas simple mais 
c’est comme ça. 

QUEL EST LE RÔLE D’UN CHANCELIER ?
Le chanceLier rédige, contresigne et enregistre Les actes officieLs (nominations 
de curés, suppression de paroisses, rÈgLes d’admission aux sacrements, etc.) ces 
actes officieLs sont Le fait de L’évêque ou de son vicaire généraL, Le chanceLier 
n’intervient que sur La forme. cette fonction peut être assurée par un fidÈLe 
LaÏc, homme ou femme. 

ÉGLISE DU GERS DANS LA SOCIÉTÉ • III

UN CARDINAL, 
ÇA SERT À QUOI ?
Ça sert à élire le pape. La plupart 
des cardinaux sont évêques, plus rare-
ment prêtres. À l’origine, les électeurs 
du pape étaient les membres du clergé 
de Rome. Par la suite, en raison du rôle 
universel de la papauté, la fonction 
d’électeur a été étendue à des repré-
sentants du monde entier, qu’ils soient 
en fonction à Rome, ou plus souvent 
en poste dans leur pays. 

Arnaud du cheYron

À l’école des nonces

« 
Après avoir été diplômé de 
l’académie Ecclésiastique 
pontifi cale de Rome (dite 
école des nonces), j’ai reçu 

l’affectation en qualité de premier secrétaire 
de la nonciature apostolique en Indonésie, 
avec le grade d’attaché de nonciature. Je 
suis arrivé à Djakarta en septembre 2019, 
où j’ai été accueilli par le nonce monsei-
gneur, Piero Pioppo. En tant que numéro 
deux de la nonciature, je l’assiste dans les 
affaires courantes et l’accompagne dans 
ses visites et rendez-vous. En ce moment, 
la pandémie empêche beaucoup de ren-
contres sur le terrain, rendant mes pre-
mières années plus austères à ce niveau. 
Côté chancellerie, je rédige les brouillons 
de rapports et de lettres à adresser à Rome, 
je suis les dossiers de demandes d’aides 
accordées par Rome aux diocèses ou com-
munautés religieuses, je m’occupe aussi du 
suivi des travaux d’entretien courant de la 
nonciature, maison des années 80 que le 
climat tropical n’épargne pas. » Le rôle du 
nonce ne se borne pas juste à sa fonction 
d’ambassadeur de l’Église catholique : si 
son activité la plus connue est le processus 

de nomination des évêques, il gère aussi 
la partie administrative, accompagne 
les diocèses dans certaines démarches, 
obtient et distribue les aides économiques, 
surtout dans les pays de mission, visite les 
diocèses à l’invitation des évêques. Malgré 
le confi nement, Arnaud ne s’ennuie pas à 
la nonciature ! Peut-être aurons-nous un 
jour la joie et la fi erté de voir nommé un 
nonce français et gascon de surcroît ?

coLette saBathé

Qui mieux qu’Arnaud du Cheyron peut nous parler du rôle 
d’un nonce puisqu’il vit au plus près du nonce d’Indonésie ? Récit.

Mgr Celestino Migliore, nouveau 
nonce apostolique en France, 

à Auch, lors de la messe 
d’installation de Mgr Lacombe.

Institutions religieuses

Rouages de l’Église

CLERGÉ 
Le clergé est l’ensemble des hommes 
devenus responsables d’Église par 
l’ordination, à savoir les diacres, 
les prêtres et les évêques. Le pape 
n’est pas nommé dans cette liste parce 
qu’il est d’abord évêque de Rome, 
et c’est à ce titre qu’il a autorité sur 
l’ensemble du monde catholique. 
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L’ÉVÊQUE EST-IL
LE REPRÉSENTANT 
DU PAPE  ?
La réponse est non, surtout si on 
compare avec le préfet qui est le 
représentant de l’État. L’évêque n’est 
pas le représentant du pape, ni le 
représentant de l’Église. Lui et les 
chrétiens d’un diocèse constituent 
une Église particulière, en lien, bien 
sûr, avec l’Église universelle.
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ET UN 
ARCHEVÊQUE 
ALORS ?
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de Toulouse, son archevêque est 
l’évêque de Toulouse. 
Mais Auch ayant été, autrefois, 
chef-lieu de province, son évêque 
porte toujours le titre (honorifique) 
d’archevêque. C’est pas simple mais 
c’est comme ça. 

QUEL EST LE RÔLE D’UN CHANCELIER ?
Le chanceLier rédige, contresigne et enregistre Les actes officieLs (nominations 
de curés, suppression de paroisses, rÈgLes d’admission aux sacrements, etc.) ces 
actes officieLs sont Le fait de L’évêque ou de son vicaire généraL, Le chanceLier 
n’intervient que sur La forme. cette fonction peut être assurée par un fidÈLe 
LaÏc, homme ou femme. 

ÉGLISE DU GERS DANS LA SOCIÉTÉ • III

UN CARDINAL, 
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sentants du monde entier, qu’ils soient 
en fonction à Rome, ou plus souvent 
en poste dans leur pays. 

Arnaud du cheYron
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l’affectation en qualité de premier secrétaire 
de la nonciature apostolique en Indonésie, 
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où j’ai été accueilli par le nonce monsei-
gneur, Piero Pioppo. En tant que numéro 
deux de la nonciature, je l’assiste dans les 
affaires courantes et l’accompagne dans 
ses visites et rendez-vous. En ce moment, 
la pandémie empêche beaucoup de ren-
contres sur le terrain, rendant mes pre-
mières années plus austères à ce niveau. 
Côté chancellerie, je rédige les brouillons 
de rapports et de lettres à adresser à Rome, 
je suis les dossiers de demandes d’aides 
accordées par Rome aux diocèses ou com-
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suivi des travaux d’entretien courant de la 
nonciature, maison des années 80 que le 
climat tropical n’épargne pas. » Le rôle du 
nonce ne se borne pas juste à sa fonction 
d’ambassadeur de l’Église catholique : si 
son activité la plus connue est le processus 

de nomination des évêques, il gère aussi 
la partie administrative, accompagne 
les diocèses dans certaines démarches, 
obtient et distribue les aides économiques, 
surtout dans les pays de mission, visite les 
diocèses à l’invitation des évêques. Malgré 
le confi nement, Arnaud ne s’ennuie pas à 
la nonciature ! Peut-être aurons-nous un 
jour la joie et la fi erté de voir nommé un 
nonce français et gascon de surcroît ?

coLette saBathé

Qui mieux qu’Arnaud du Cheyron peut nous parler du rôle 
d’un nonce puisqu’il vit au plus près du nonce d’Indonésie ? Récit.

Mgr Celestino Migliore, nouveau 
nonce apostolique en France, 

à Auch, lors de la messe 
d’installation de Mgr Lacombe.

Institutions religieuses

Rouages de l’Église

CLERGÉ 
Le clergé est l’ensemble des hommes 
devenus responsables d’Église par 
l’ordination, à savoir les diacres, 
les prêtres et les évêques. Le pape 
n’est pas nommé dans cette liste parce 
qu’il est d’abord évêque de Rome, 
et c’est à ce titre qu’il a autorité sur 
l’ensemble du monde catholique. 
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Notre-Dame-de-Fleurance
Tous les dimanches et fêtes
• 10 h 30 : messe à Fleurance
Samedi
• 9 heures : messe à Fleurance 
	 tous les premiers samedis du mois
• 18 heures : messe dans le rural
En semaine
• 18 heures : messe à Fleurance  
	 du lundi au vendredi 

Juillet
Samedi 9 juillet
• Saint-Léonard
Samedi 10 juillet
• Pas de messe
Samedi 17 juillet
• Saint-Brès
Samedi 24 juillet
• Gavarret
Samedi 31 juillet
• Préchac

Août
Samedi 7 août
• Bajonnette
Samedi 14 août
• Sainte-Radegonde
Dimanche 15 août Assomption
• 9 heures : Sainte-Christie
• 10 h 30 : Fleurance
Samedi 21 août
• Crastes
Samedi 28 août
• Castelnau-d’Arbieu

Septembre
Samedi 4 septembre
• Lalanne
Samedi 11 septembre
• Lamothe-Goas
Samedi 18 septembre
• Taybosc
Samedi 25 septembre
• Puységur

Saint-Jacques- 
en-Lectourois
Tous les dimanches et solennités
• 8 h 30 : Providence
• 9 heures : Carmel
• 10 h 45 : cathédrale
Confessions à la cathédrale
• Tous les vendredis de 9 h 30 à 10 h 30 
	 (se référer à la feuille des annonces  
	 pour les exceptions)w
Adorations
• Tous les mardis de 16 h 30 à 17 h 30 
	 à la cathédrale avec possibilité  
	 de confessions

Juillet
Samedi 3 juillet
• 18 heures : Castera-Lectourois
Samedi 10 juillet
• 18 heures : Las Martes
Samedi 17 juillet
• 18 heures : Flamarens

Samedi 31 juillet
• 18 heures : Marsolan
Août
Samedi 7 août
• 18 heures : Peyrecave
Dimanche 8 août
• 11 heures : Lagarde-Fimarcon
Samedi 14 août
• 18 heures : Sainte-Mère
Dimanche 15 août Assomption
• 8 h 30 : Providence
• 9 heures : Carmel
• 10 h 45 : Cathédrale
• 11 heures : Esclaux
• 21 heures : Lectoure, procession  
	 aux Flambeaux
Samedi 21 août
• 18 heures : Mas d’Auvignon
Samedi 28 août
• 18 heures : Berrac

Septembre
Samedi 4 septembre
• 18 heures : Sempesserre
Dimanche 5 septembre
• 11 heures : Terraube
Samedi 11 septembre
• 18 heures : Saint-Mezard
Samedi 18 septembre
• 18 heures : Saint-Martin-de-Goyne
Dimanche 19 septembre
• 11 heures : Castet-Arrouy
Samedi 25 septembre
• 18 heures : Rouillac

Notre-Dame-de-Tudet-
Saint-Clair
Tous les dimanches
10 h 45 : messe à Saint-Clar sauf :

Juillet
Dimanche 18 juillet
• 10 h 45 : Avezan, fête locale  
dimanche 25 juillet
• 10 h 45 : L’Isle-Bouzon, fête locale

Août
Dimanche 1er août
• 10 h 45 : Magnas, fête locale
Dimanche 8 août
• 10 h 45 : Gaudonville, fête locale
Dimanche 15 août Assomption
• 10 h 45 : Tournecoupe
Dimanche 22 août
• 10 h 45 : Pessoulens, fête locale
Dimanche 29 août
• 10 h 45 : Estramiac

Septembre
Dimanche 5 septembre
• 10 h 45 : Bives, fête locale
Mercredi 8 septembre
• 10 h 45 : Tudet, nativité de la Vierge Marie, 
	 pélerinage 
Dimanche 12 septembre
• 10 h 45 : Saint-Créac, fête locale
Dimanche 26 septembre
• 10 h 45 : Casteron, fête locale

Saint-Blaise- 
du-Fezensaguet
Tous les dimanches et fêtes
• 10 h 45 : messe à Mauvezin (sauf *)
Adoration et messe
• 18 heures : chapelle, rue des Jardins,  
	 à Mauvezin le 2e et 4e jeudi du mois

Juin
Samedi 26 juin
• 18 heures : Avensac

Juillet
Mercredi 14 juillet
• 10 h 45 : Mauvezin
Dimanche 18 juillet*

• 10 h 30 : Labrihe, messe des moissons

Août
Dimanche 15 août*  
Assomption, fête de la paroisse
• 10 h 30 : Monfort, chapelle Saint-Blaise

Septembre
Samedi 11 septembre
• 18 heures : Saint-Antonin
Samedi 25 septembre
• 18 heures : Sérempuy

CALENDRIER DES CÉLÉBRATIONS

Retrouvez tous ces horaires de messes sur le site Messe info : http://egliseinfo.fr/

ATTENTION ! 
Ces célébrations sont susceptibles 
d’être transformées ou annulées 
pour diverses raisons indépendantes 
de notre volonté (santé des prêtres, 
imprévus pastoraux, couvre-feu). 
Nous vous recommandons de consulter 
le site internet mentionné ci-dessus 
(mis à jour hebdomadairement) 
ou bien les annonces paroissiales 
éditées à la semaine ou à la quinzaine
.

Abbés Charles Sawadogo et Gabriel Ekani
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RUBRIQUESAINT-BLAISE-DU-FEZENSAGUET-LOMAGNE

Hommage À l'abbé André Labia

A Diou siats, moussu curé !
(À Dieu soyez, monsieur le curé !)

E
n mai 1933, André Labia naît 
à Solomiac. Il y passe toute sa 
jeunesse, où il fait les « 400 
coups » avec ses copains de 

l’époque.
Après l’école communale, il entre au 
Séminaire à Auch. Il est ordonné prêtre 
en 1958. Sa première messe, fidèle à ses 
racines, il l’a célébrée à Solomiac.
Après avoir servi la France durant la 
guerre d’Algérie, il devient curé, successi-
vement, de Vi-Fezensac, Saint-Caprais, La 
Romieu et Aignan d’où il revient, comme 
curé, chez lui à Solomiac mais aussi, à 
Avensac, Homps, Monfort, Sainte-Gemme 
et Sarrant où, il termine son sacerdoce en 
tant que prêtre coopérateur.
Après la messe dominicale, l’abbé Labia 
aime aller partager le repas dans une 
famille, repas qu’il termine par une rasade 
d’Armagnac, souvenir de son passage dans 
le secteur pastoral du même nom.
Ces dernières années, avec la fusion des 
paroisses de Mauvezin et Monfort, deve-
nues une, les paroissiens se retrouvent 
pour fêter leur patron, Saint-Blaise, dans la 
chapelle du même nom à Monfort. L’abbé 
Labia n’oublie pas d’apporter et d’instal-
ler la bannière à l’effigie de Saint-Blaise, 
ne laissant à personne le soin de le faire !
N’oublions pas, la messe des moissons à 
Labrihe, en juillet. Là aussi, après avoir 
communié au Pain du Seigneur, il se joint 
à ses paroissiens pour partager le repas, soit 
à l’ombre du parc de la chapelle, soit sous 
le chapiteau pour le repas des moissons.
Le lundi 1er mars dernier, l’abbé Labia, à 
88 ans et après 63 ans de sacerdoce, rejoint 
le Père.
Mgr Lacombe, entouré de nombreux 
prêtres et, d’une foule d’amis, de parois-
siens encore plus nombreux, rend un der-
nier hommage à « l’abbé » comme l’ap-
pellent ses proches.
L’abbé Labia repose au cimetière de 
Solomiac dans le caveau réservé aux prêtres 
morts à Solomiac et, non dans le caveau 
familial.
Terminons par une phrase d’une chanson 
d’Édith Piaf qu’il affectionne tant,
« Sœur Anne, quand va-t-il revenir ?….»

CONDOLÉANCES VENUES D'ITALIE

En juillet 2017, l’abbé Labia célèbre, dans la joie, une messe bénissant le Pacte 
d’amitié signé la veille entre Solomiac et Voghiera, en Italie. 
Une messe en sa mémoire est célébrée le dimanche 18 avril à Voghiera. 
Ses amis italiens tiennent à adresser leurs condoléances aux habitants 
de Solomiac :

« Très Chers,
Nous apprenons avec tristesse la disparition du père André Labia.
Nous sommes près de vous et de toute la commune de Solomiac qui a perdu
une personne chère mais surtout un guide spirituel qui vous a accompagné
tant d’années.
Nous nous souvenons de lui avec affection dans les moments officiels
et conviviaux du Pacte d’amitié qui unit nos deux villages.
Père André continuera à nous aimer et à être dans nos vies,
comme il a toujours été.
Une forte étreinte de ma part, de l’administration communale et de tous, 
vraiment tous les amis de Voghiera.
Amichevoli salutazioni. »

Paolo Lupini

maire de Voghiera

L’abbé Labia et lepère Gabriel 
à la chapelle Saint-Blaise, août 2019.
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ÉCOLE ST-JOSEPH - ÉCOLE ST-LAURENT
COLLÈGE 
ST-JOSEPH

• 6e à 3e

• Demi-pension
• Externat - Internat

1, rue Abbé-Tournier

LYCÉE ST-JEAN

• BAC général
• Séries L, ES, S
• Demi-pension

• Externat - Internat

Ch. de Lamarque

ÉCOLE ST-LAURENT
• Maternelle
• Primaire

• Garderie - Étude 
jusqu’à 18h. 

48, rue Jean-Jaurès
Tél. 05 62 06 12 25

COLLÈGE ST-JOSEPH
• 6e à la 3e

• Demi-pension
• Externat 

Rue Ramon
Tél. 05 62 06 13 96

LECTOURE Tél. 05 62 68 81 08
www.saintjosephlectoure.com

FLEURANCE
www.saintjosephfleurance.com

IMMACULÉE 
CONCEPTION
• Maternelle
• Primaire

• Garderie - Étude 
jusqu’à 18h.

8, rue Ste-Claire

Marius Mirade
05 62 66 33 13
06 08 03 37 32
marius-mirade@orange.fr

8 ZA Labarthète
32380 Saint-Clar

CHARPENTE
COUVERTURE

ZINGUERIE

RUBRIQUE SAINT-BLAISE-DU-FEZENSAGUET-LOMAGNE

Société Saint-Vincent-de-Paul

Avec Artémis,  
des rencontres pour créer

V
oilà un an, que de confine-
ment en dé confinement et de 
mesures restrictives de liber-
té diverses, nous vivons une 

période troublée.
Les personnes que nous aidons en ont sou-
vent fait les frais, plus démunies et plus 
isolées que jamais !
Alors, la société de Saint-Vincent-de-Paul a 
cherché comment réagir à cette situation. 
La chance nous a souri en rencontrant 
au hasard de nos aides, une association 
de Monfort qui agit auprès de handica-
pés à réaliser des activités créatrices, sou-
vent à l’origine de leurs progrès, et dont la 
méthode a fait ses preuves.
Cette pratique, dispensée par Jacky 
Grange, le président de cette association, 
docteur en sciences humaines, conduit les 
personnes à créer leurs propres œuvres.
Ces ateliers permettent de faire se rencon-
trer les personnes en petits groupes, de tis-
ser des liens, de créer ensemble un tableau, 
un texte ou un poème… et de se libérer de 
l’angoisse ambiante.
Et, c’est ce qui a intéressé nos équipes 
de Saint-Vincent-de-Paul, de Gimont et 

Mauvezin, dans un premier temps. Car 
notre mission implique d’aider les plus 
démunis et les plus fragiles de toutes les 
façons possibles. C’est ce que nous avons 
réalisé en invitant cette association Artémis 
et son formateur pour nous aider à animer 
les séances.
Bien sûr, tout cela est bénévole et pour-
ra être ouvert à un plus grand nombre de 

personnes si le projet plaît. Nous remer-
cions le curé de la paroisse, père Gabriel, 
du prêt et de la mise à disposition de la 
grande salle pour y être en sécurité de 
distanciation.

Geneviève et Isabelle

Les séances ont lieu une fois  
par semaine les jeudis de 14 à 16h.
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Les rencontres créatives 
d’Artémis et Saint-Vincent-de 
Paul à Mauvezin ont débuté 
en mars.

Aider les plus fragiles 
avec les ateliers créatifs.©
 D

R

CONTACT
Presbytère : 4 place du 8 Mai - 32120 Mauvezin - Tél. : 05 62 06 81 39 (laisser un message) 
Courriel : paroisse.mauvezin@orange.fr 
Permanence secrétariat : le jeudi de 14 heures à 17 heures.
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NOTRE-DAME-DE-TUDET-SAINT-CLAIR

Geste de foi : la communion portée à domicile

Une démarche chrétienne
et fraternelle
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Les personnes âgées, invalides 
ou malades ne participent 
plus à la messe dominicale 
en raison de leur condition 
physique. 
Cependant, l’Église a toujours 
eu le souci de leur permettre 
de recevoir la communion. 

C
ette responsabilité revient, en 
premier, aux ministres ordi-
naires ordonnés de l’Église, 
prêtres et diacres. Mais il ne 

leur est pas toujours possible d’accomplir 
ce service. Le curé de la paroisse désigne 
alors des laïcs qui portent le « Corps du 
Christ » aux fidèles, à leur domicile, à 
l’hôpital ou dans leur chambre de maison 
de retraite, au nom de la communauté 
chrétienne.
L’instruction Redemptionis sacramentum 
(2 004) précise et réglemente la pratique de 
cette fonction de suppléance.
L’idéal est de porter la communion immé-
diatement après la messe dominicale. 
Mais, il faut parfois s’adapter à l’heure 
qui convient le mieux à la personne ou au 
malade.
Avant la bénédiction finale, le prêtre appelle 
le ministre concerné (sens de serviteur, celui 
qui a la charge de…) et lui remet la custode, 
petite boîte ronde en métal doré, déposée 
préalablement sur l’autel pour porter la 
sainte hostie, en disant : « Recevez le pain 
de vie pour le donner à nos frères absents. 
Dites-leur que notre communauté prie pour 
eux et compte sur leur prière ».

Comment se déroule  
la célébration à domicile ?
L’Église prévoit un rituel bref, une liturgie 
au déroulement simple et amical, en plu-
sieurs temps :
• l’accueil et les salutations pour échanger 
les nouvelles de la famille, de la paroisse ;
• l’installation d’un endroit festif et sobre, une 
table par exemple, sur laquelle poser la custode ;

• la célébration commence dans le recueil-
lement après le signe de la croix. Le 
Confiteor, la lecture de l’Évangile du jour 
et le Notre Père préparent la personne à 
recevoir le Corps du Christ.
La communion est précédée de l’invita-
tion : « Heureux les invités au repas du 
Seigneur. Voici l’Agneau de Dieu qui enlève 
le péché du monde ».
Le malade répond : « Seigneur, je ne suis 
pas digne de te recevoir, mais dis seulement 
une parole et je serai guéri ». On présente 

alors l’hostie consacrée en disant : « Le 
Corps du Christ », « Amen » ;
• la célébration se termine, après un temps 
d’action de grâce, par une prière à la Vierge 
Marie.
Il est souhaitable de partir sur la pointe 
des pieds, après avoir salué la personne, 
afin de la laisser dans un climat d’intério-
rité et d’intimité avec Dieu, sans prolon-
ger la visite.

Anne Rouzaud et Marguerite Aris

La custode porte
 la sainte hostie.
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Z.I. Perrin 32500 Fleurance
Z.I Naudet 32700 Lectoure
Tel. 05 62 06 28 76 - www.cars-teyssie.fr

VOYAGE TOURISTIQUES TOUTES DISTANCES

AUTOCARSAUTOCARS

TEYSSIÉTEYSSIÉ

LE COCHON BLEU
Librairie café resto

52, rue Nationale
LECTOURE

09 50 53 22 90
Ouvert du mardi au samedi

de 9h à 18h30

librairiecochonbleu@gmail.com

Boulangerie
Anna & Alexandre

Artisan Boulanger

10, pl. de la Mairie 32380 St-Clar
05 62 66 41 72

 Anna & Alexandre

Du mercredi au lundi 7h-12h45/15h30-19h30
Fermé le mardi et Dimanche après-midi

POMPES FUNÈBRES
LAGUILLERMIE

Fleurs et Pompes Funèbres
- LECTOURE -

ANCIENNE MAISON TOLOSA
5/7 rue nationale 

Tél. 05 62 68 70 80

- ASTAFFORT -
2 rue du Vert 

Tél. 05 53 67 14 92
Obsèques, 24h/24

Monuments funéraires
Accès toutes chambres funéraires

fleursavenue32@gmail.com

FEUILLETEZ 
DÈS MAINTENANT 
VOTRE JOURNAL
PAROISSIAL EN LIGNE
www.journaux-paroissiaux.com

Visitez les horaires des messes sur votre smartphone !
Découvrez la nouvelle application

Tous les horaires sont aussi 
sur www.messes.info
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TÉMOIGNAGES DE FIDÈLES LAÏCS

La parole du Seigneur « J’étais malade et vous m’avez visité » (Mt 25, 36) s’adresse à tout baptisé.
Dans la paroisse de Notre-Dame-De-Tudet-Saint-Clair, des fidèles laïcs exercent cette fonction
de « ministres extraordinaires de la Sainte Communion ». Ils témoignent.

À la question : « Pourquoi porter la communion ? », ces quelques 
témoignages répondent : « Pour communiquer la paix, la joie, par 
compassion, par amour pour le prochain et pour Dieu, pour vivifier 
sa foi ou garder le lien entre la communauté et la personne absente, 
pour apporter du réconfort… Bref, pour donner et recevoir. »
Pour « diffuser » l’Eucharistie un appel est lancé à tous les 
paroissiens. En effet, porter la communion n’est pas une affaire 
privée mais engage la paroisse. Dans nos villages, recherchons 
celles et ceux qui aimeraient recevoir une visite et pourquoi pas 
celle du Christ dans l’hostie ? N’hésitons pas à devenir « porte 
Christ ».

J.-P. : une mission naturelle
« Porter la communion à mes parents âgés qui ne peuvent plus se 
déplacer est pour moi un acte naturel et plein de compassion qui 
me remplit de joie. Étant pratiquant, je les amenais régulièrement 
en voiture à la messe à Saint-Clar, habitant Bivès. Marguerite ne 
les voyant plus à la messe m’a interpellé : "Tu pourrais, peut-être, 
leur porter la communion." Pourquoi pas ? Je suis allé acheter 
une custode à la maison diocésaine. Avant la messe, je dépose la 
custode sur l’autel pour trois hosties et à la fin de la célébration, 
le prêtre me la remet en me bénissant. Pendant ce temps-là, mes 
parents et ma tante suivent la messe à la télé, sur la 2, "Le jour du 
Seigneur". Lorsque j’arrive chez eux, nous faisons ensemble une 
prière et je leur donne le Corps du Christ. En action de grâce, nous 
prions la Vierge Marie. Quelle belle mission pour moi, leur fils, à qui 
ils ont donné la vie ! »

M. : Un geste d’amour
« Porter la communion aux malades, c’est un geste d’amour envers 
son prochain. C'est donner un peu de temps à soi aux autres. 
D’abord, j’assiste à la messe dominicale avec ferveur.
À la fin de la messe, le prêtre me remet la custode avec les hosties 
à l’intérieur et m’envoie en mission avec sa bénédiction. Je ressens 
une responsabilité et en même temps du bonheur de savoir que la 
personne handicapée attend ma visite. En premier temps, je prends 
des nouvelles de la malade qui est devenue une amie et même un 

membre de la famille. Je commence le "Notre Père" puis le "Je vous 
salue Marie" car elle a regardé la messe avant à la télévision. Nous 
faisons un moment de silence et de recueillement et je lui donne 
le "pain de vie". Chaque fois que je porte l’Eucharistie aux malades, 
souvent isolés, je suis porteur du Christ qui s’est donné pour être 
au cœur de notre foi et pour donner de l’espoir afin de supporter les 
souffrances souvent cachées par pudeur. Je repars vers ma maison 
le cœur plein de joie d’avoir fait un geste d’amour vers Dieu et mon 
prochain. »

M. A. : Une source de joie profonde
« Quelqu’un privé de la messe dominicale à cause de son handicap 
ou de son âge éprouve une réelle souffrance et recevoir le Corps 
du Christ chez elle est source de paix et de joie. Ayant pris le relais 
d’une personne qui portait la communion à Mme X. le dimanche 
après la messe, j’ai fixé avec elle le jour de la semaine qui nous 
convenait le mieux. Je lui téléphone la veille de ma venue.
En arrivant chez elle, je salue la famille si elle est là, puis la malade 
et prend de ses nouvelles. Il est bon de vivre cette démarche, temps 
fort de prière et de foi, d’en faire une célébration, une liturgie. Je 
m’aide quelquefois du livret "Fidélité", qui propose plusieurs thèmes 
de liturgie : Dieu est amour, je suis le pain vivant, le Pain descendu 
du ciel, la paix soit avec vous.
Je prépare sur la table un joli napperon blanc, des veilleuses, une 
croix, un chapelet, puis je pose la custode ouverte et nous restons 
en silence un instant, en signe d’adoration.
Nous commençons la célébration en faisant le signe de la croix, 
récitons le "Je confesse à Dieu". Lecture de la Parole de Dieu avec 
un petit partage. Puis le "Notre Père" suivi d’un geste d’amitié, 
de paix… En montrant l’hostie je dis : "X. tu es invitée au repas du 
Seigneur, voici l’Agneau de Dieu qui enlève le péché du monde", 
et elle dit : "Seigneur, je ne suis pas digne de te recevoir, mais dis 
seulement une parole et je serai guérie". Je m’approche d’elle :"le 
Corps du Christ", "Amen".
Après un temps d’action de grâce, nous prions la Vierge Marie.
Comme Tarcisius, quelle joie de porter la communion ! »
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Passage en Égypte
Sœur Lætitia du carmel
de Lectoure est allée en Égypte 
rejoindre l’unique carmel.
Voici son témoignage.

B
ien qu’ayant séjourné presque 
un an au Carmel du Fayoum, 
je ne pourrai pas dire grand-
chose de l’Égypte. La vie en 

clôture, doublée la moitié du temps par le 
confinement, ne m’a pas permis de décou-
vrir les merveilles de l’architecture et des 
paysages du pays.
Je ne suis pas partie en touriste, mais en 
carmélite. El Fayoum est située à 100 kilo-
mètres du Caire, au sud-est, et à 17 kilo-
mètres de la ville, se trouve l’unique Carmel 
égyptien. La première implantation date de 
1927, à Matarieh, un quartier du Caire. Le 
transfert a eu lieu en 1995. 
Actuellement, il ne restait que quatre sœurs 
autochtones. Aussi, pour essayer de main-
tenir la présence de la vie carmélite fémi-
nine en milieu musulman, un renfort était 
nécessaire. 
Deux sœurs d’origine chilienne sont arri-
vées en juin-juillet 2019, et je les ai rejointes 
fin août. D’abord pour quatre mois afin 
d’aider chacune à améliorer son français. 
Ensuite, avec l’accord de ma communau-
té de Lectoure, je suis repartie pour un an 
dans l’intention d’être une pierre de « refon-
dation » de cette communauté en grand 
péril. L’aventure était aussi passionnante 
qu’incertaine. Il a fallu faire face à maintes 
difficultés matérielles, murs de clôture qui 
s’écroulent, procès à n’en plus finir, gestion 
de la ferme achetée il y a vingt-cinq ans 
avec le bâtiment du monastère, déménage-
ments et rangements à l’intérieur de la mai-
son etc. Cependant, nous avons commencé 
à remettre en forme une vie carmélite (à 
quatre c’était difficile, et les habitudes d’in-
dépendance sont vite prises…), révision de 
l’horaire, réunions de communauté, répé-
titions de chants, organisation des repas, 
retraites hebdomadaires et annuelles. Nous 
avions l’eucharistie chaque jour, célébrée 
par différents prêtres coptes catholiques, 
en rite copte ou en rite latin, et toujours en 

arabe. En Égypte, il y a 10 % de chrétiens, 
dont la majorité sont des Coptes ortho-
doxes. Puis viennent les Coptes catholiques. 
Quant aux catholiques de rite latin, ils for-
ment une petite minorité, composée essen-
tiellement de religieux. Les carmes ont une 
communauté au Caire, et nous avons béné-
ficié de leur ministère et de leur présence 
fraternelle. Leur église est sous le patronage 
de sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus, qui y 
est vénérée de l’aube à la nuit par les catho-
liques et les musulmans !
Il restait beaucoup à faire, en particu-
lier travailler à l’unité de la communauté, 
apprendre l’égyptien pour les trois étran-
gères, mieux connaître les personnes, les 
mentalités, et la réalité socio-économique 
du pays. En tout et pour tout, avant le confi-
nement, nous avons pu nous rendre dans 
une abbaye d’hommes coptes orthodoxes, 
dans le désert, et dans l’abbaye de femmes. 
L’accueil a été chaleureux de part et d’autre. 
Par ailleurs, nous avons été invitées par les 
trois Petites sœurs de Jésus (spiritualité de 
Charles de Foucauld) qui forment une fra-
ternité dans un village non loin du Fayoum. 
Belle rencontre, où nous avons beaucoup 
appris, visité le village et l’église paroissiale. 
De mon observatoire, la terrasse, c’est-à-
dire le toit du monastère, je voyais la mos-
quée, en face du Carmel d’où l’appel à la 

prière retentit puissamment jour et nuit. 
Autour de nous, une population pauvre, 
mais pas misérable, car cette région étant 
une oasis, les gens cultivent la terre et pos-
sèdent des troupeaux de moutons et des 
vaches. Beaucoup d’enfants jouent dans 
la « rue » de terre battue et la poussière. 
Certaines maisons sont minuscules, sans 
doute d’une seule pièce, et sont recouvertes 
de branchages ou de paille. Le moyen de 
locomotion le plus fréquent est l’âne, bon à 
transporter les hommes, comme des ballots 
d’herbe, des sacs, ou à traîner une carriole.
Le temps m’a manqué pour pouvoir en dire 
plus, car, passé les mois de mai, juin, juil-
let, mi-août la chaleur montant jusqu'à 42° 
dans un bâtiment en béton sans aucune 
isolation que je croyais pourtant aimer, a 
vaincu mon peu de résistance, et j’ai com-
pris que je devais partir. Si ma santé ne 
tenait pas, inutile de penser à me faire natu-
raliser égyptienne un jour ! Tout s’est passé 
très vite et très bien. J’ai juste eu le temps 
d’aller voir les pyramides que l’on aperçoit 
sur la route Le Caire-El Fayoum. 
J’ai été accueillie les bras ouverts par mes 
sœurs de Lectoure. Bien sûr, je reste en 
lien avec celles d’Égypte, dont la situation 
demeure précaire.

Sœur Lætitia,

carmélite
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Sœur Lætitia et sœur Maria.
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Sacrement des malades

Cadeau de la tendresse de Dieu

I
l s’agit de ne pas culpabiliser, de 
ne pas chercher une cause à ses 
souffrances, mais de les accueil-
lir pour obtenir la consolation 

de l’amour de Dieu. Le sacrement des 
malades devient viatique s’il est donné 
à l’extrême de la vie terrestre. 
Les proches et les personnes qui visitent 
les malades et les personnes du grand-
âge, ceux qui portent la communion, 
sont invités à participer à l’équipe des 
visiteurs, dites-le au Service évangélique 
des malades (SEM) pour une meilleure 
organisation.
Il est nécessaire de nourrir la joie pro-
fonde et intérieure de se reconnaître dans 
la vie chrétienne, pour être un soutien 
dans les moments difficiles à vivre.
Les visites peuvent se faire aussi dans un 
cadre non chrétien.

Témoignages
« Dans le sacrement des malades, Jésus, 
tu me réconfortes. Tu as vécu toutes ces 
souffrances, psychologiques, morales, 
physiques, dans ta vie d’homme, dans ta 
Passion. J’ai confiance en toi, tu m’ac-
compagnes au plus intime de ce que je 
vis depuis mon baptême. J’ai confiance 
en toi, Tu viens habiter ma fragilité, ma 
souffrance, ma maladie, Tu viens les vivre 
avec moi. Tu sais mon inquiétude, ma peur, 
ma révolte, mon refus, ma fermeture, ma 
résignation, ma soumission, ma tristesse ; 
tu viens par ce sacrement me donner ton 

amour, ta force, ta tendresse, pour traver-
ser et vivre ces maux, cette opération, cette 
maladie, cette infirmité, cette fragilité… »

« Dans le grand-âge, mon corps me rap-
pelle, par ses grincements, ce que je ne peux 
plus faire… viens vivre en moi, me donner 
ta tendresse, ta patience vis-à-vis de ceux 
qui m’entourent et prennent soin de moi. 
Jésus, j’ai confiance en toi. »

Le sacrement des malades ou sacrement de réconfort 
est d'abord un cadeau de la tendresse de Dieu.
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Pour ceux qui le souhaitent, 
vous pouvez contacter l’équipe 
qui visite, aussi bien pour aller visiter 
que pour recevoir des visites, 
se mettre en lien avec le prêtre 
ou directement avec la responsable 
de l’équipe.
Laisser un message si personne 
ne peut répondre.
Conctacts :
abbé Sawadogo - Tél. 07 80 81 76 41 
Sabine Boule - Tél. 06 78 67 54 92.

SAINT-JACQUES-EN-LECTOUROIS

Le sacrement des malades 
est un soutien et un 
accompagnement dans 
le passage à la vie éternelle. 
La personne qui quitte la vie 
terrestre, qui va mourir, 
peut ainsi être accompagnée 
dans la prière. 

Le sacrement 
des malades 

ou sacrement 
de réconfort 
est d'abord 
un cadeau 

de la tendresse
 de Dieu.
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Obtenir la consolation 
par le sacrement des malades 

P
ar le baptême, nous entrons 
dans la vie de Dieu, dans la vie 
éternelle. Nous sommes nour-
ris de cette vie par la prière et 

l’eucharistie, par le pardon demandé, reçu, 
donné, nous sommes confirmés dans cet 
amour par le sacrement de confirmation.
Nous sommes accompagnés dans notre 
mariage, par le sacrement que nous nous 
échangeons devant Dieu.
Dans nos souffrances, nos fragilités, nos 
maladies, nous avons le sacrement des 
malades. Dieu se rend présent, il nous 
donne son amour là aussi.
Le sacrement des malades peut être vécu 
en paroisse, au cours d’une messe, le 
dimanche, avec le soutien de toute la com-
munauté qui prie avec et pour chacun.
Les personnes qui souhaitent le vivre se 
font connaître du prêtre ou de la personne 
responsable, dans les quelques jours qui 
précèdent la célébration.
Le sacrement des malades peut être vécu à 
la maison. Le prêtre se déplace, il peut être 
accompagné de la personne qui connaît le 
malade. Il peut être vécu à l’hôpital, il faut 
alors demander l’aumônier de l’hôpital.

Il est vécu en maison de retraite, organisé 
par l’équipe d’aumônerie.
Les gestes du sacrement des malades sont 
les mêmes que pour tous les sacrements. 
Bénédiction avec l’huile sainte, bénie au 
cours de la messe chrismale, prières de 
réconfort par la Parole de Dieu, présence 
chaleureuse de l’entourage ou de la com-
munauté pour accompagner la prière.
Soyons à l’écoute de ceux qui ont besoin 
d’être soutenus pour le leur proposer, ils 
demanderont rarement eux-mêmes. Car 
chacun se heurte aussi à la difficulté de se 
sentir concerné. Il ne s’agit pas de se pré-
parer à la mort, mais de demander de la 
force pour continuer à avancer, accepter 
et adoucir ce que l’on a à vivre. 
Toute personne qui souffre peut être 
concernée, y compris face à la dépression, 
ou les maladies neurodégénératives, car 
la reconnaissance du cœur saura apporter 
cet apaisement et cette confiance en Dieu 
et en la vie… C’est l’humilité du cœur. 
Il s’agit de ne pas culpabiliser, de ne pas 
chercher une cause à ses souffrances, 
mais de les accueillir pour obtenir la 
consolation de l’amour de Dieu.

Méconnu ou mal connu des chrétiens, le sacrement
des malades est le signe de la présence et de la tendresse
de Dieu dans la souffrance, la maladie ou le grand-âge.
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Onction des malades lors d'une célèbration 
en plein air, Lourdes.  


